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Atelier d’Histoire des idées

Une histoire du péché 

Animé par Rudi Popp

1ère séance : mardi 24 Mars 2009

27 personnes

Histoire et psychologie du « péché originel »

Contenu de ce cycle :

3 séances. Distribution du planning et du contenu des 3 séances. Document qui se trouve à l’adresse mail suivante : http://web.me.com/r.popp/Peche/1.html
Il vous suffit de cliquer sur cette ligne bleue pour y accéder.

· Reconstitution d’une notion positive du péché dans un 1er temps.

· Le pécheur chrétien qui pourra vivre sans faute dans la culpabilité (2ème séance)

· Ignorance. Le contraire du péché n’est pas la vertu mais la foi (3ème séance)

Texte dans le livre de la Genèse Chap. 3 . Diaporama (à voir sur le site indiqué supra). Nous nous plaçons avant le commencement. Avant le commencement, il n’y avait pas de différence.

Au commencement, Dieu créa ciel et terre et la différence entre ciel et terre et le lien entre ciel et terre. Les 3 chapitres de la Genèse sont présentés comme le récit de 12 différences.

1. entre la lumière et les ténébres

2. entre les eaux qui sont au dessus et celles qui sont au dessous de la voûte

3. entre la terre ferme, la masse des eaux et la verdure

4. entre le grand luminaire pour dominer le jour et le petit pour dominer la nuit et les étoiles

5. entre les être vivants différents ( les bêtes et les êtres humains)

6. chez les humains entre hommes et femmes

7. entre le travail et le repos

8. entre l’ignorance (homme et femme dans le jardin d’Eden) et la connaissance

9. entre le bien et le mal (le 1er arbre du jardin d’Eden,  l’arbre de la connaissance)

10. entre la culpabilité et la souffrance

11. l’éphémère et l’éternité (2ème arbre symbolique : arbre de la vie qui représente la vie éternelle)

12. entre le divin et l’humain

La notion du péché n’est pas dans le texte. On est dans la problématique du refus des différences . Le péché va décrire une réalité humaine qui relève d’un déni de différence.

Dans la dogmatique chrétienne Rudi  cite le catéchisme de l’Eglise catholique. Il dit ce que le Christianisme a fait de cette histoire (Péché originel = privation de sainteté et de justice originelle. Assure que la nature humaine a une inclination au péché). On peut ressentir l’effroi par rapport à cela. Est-on capable de penser un péché non chrétien ?

Texte distribué de Nietzsche qui a identifié le malheur de l’Occident dans l’histoire au péché. Extrait du Gai Savoir 1892. Nietzsche est antisémite et le texte le traduit. Choc des civilisations entre un Christianisme qui pensait contenir le monde et le Judaïsme qu’il abhorre. « Ce n’est que si tu te repens que Dieu sera miséricordieux pour toi », « sentiment d’esclaves » auraient dit les Grecs. Schéma de pensée normal à la fin du 19ème où on veut déjudaïser le Christianisme en coupant l’Ancien du Nouveau Testament. Le péché est minimisé en le présentant comme un manque par rapport à l’autre en disant que le seul péché qui compte est celui vis à vis de Dieu. Justification par le pardon de Dieu qui permet de se comporter un peu n’importe comment. Emmanuel Levinas reprend cette idée.

Nous sommes habitués à nous en tenir à une conception négative du péché. Ceci a marqué toute la théologie et aussi toute la civilisation occidentale. Lien entre la procréation et la transmission du péché originel chez Augustin. 

Présentation du péché comme pardon, ce qui est la Bonne Nouvelle.

« Pour devenir Chrétien, il s’agit de devenir le pécheur que l’on est »

Nécessité du péché originel pour qu’on puisse parler d’humain. Humanisation du mal compris comme quelque chose dont on peut se sortir. 

